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RALPH WALDO EMERSON

Vie de Ralph Waldo Emerson


1803. Naissance de Ralph Waldo Emerson, le 25 mai, à Boston, héritier d'une longue lignée de pasteurs.


1821. Diplômé d'Harvard. Commence la rédaction de son journal. Jusqu'en 1929, il sera instituteur tout en étudiant à la Harvard Divinity School.


1826. Premiers sermons. Ses poumons le font souffrir.


1829. Emerson est ordonné Pasteur de l'Église unitarienne à Boston. Épouse Ellen Tucker.


1831. Ellen Tucker meurt de tuberculose.


1832. Renonce au pastorat. S'embarque pour l'Europe.


1832-1833. Voyage en France, en Grande-Bretagne, en Ecosse et en Italie. Rencontre Wordsworth, Coleridge, Carlyle.


1834. Premières conférences dans le cadre du Lyceum.


1835. Épouse Lydia Jackson. S'installe à Concord où il rencontre Thoreau et Hawthorne.


1836. Publication de Nature. Première rencontre informelle des transcendantalistes parmi lesquels Margaret Fuller, Théodore Parker, Bronson Alcott, James Freeman. Le groupe se baptisera plus tard le « Transcendentalist Club ».


1837. Le 31 août, prononce devant la Phi Beta Kappa Society, à Cambridge, le discours annuel qui sera plus tard intitulé « L'Intellectuel américain ».


1838. Discours : « The Divinity School Address » qualifié par les conservateurs de la « plus haute forme d'infidélité ». Il ne sera plus invité à Harvard pendant près de trente ans.


1840. Premier numéro du Dial, journal des transcendantalistes qui sera publié jusqu'en avril 1844.


1841. Publication des Essais, première série (History, Self-Reliance, Compensation, Spiritual Laws, Love, Friendship, Prudence, Heroism, The Over-Soul, Circles, Intellect, Art.)


1842. Succède à Margaret Fuller comme rédacteur en chef du Dial.



1844. Publication des Essais, deuxième série (The Poet, Experience, Character, Manners, Gifts, Nature, Politics, Nominalist and Realist, New England Reformers)



1845-1846. Conférences sur les représentants de l'humanité.


1846. Publication du premier volume de poèmes, Poems.


1847-1848. Tournée dans les villes industrielles d'Angleterre et en Écosse. Rencontre à nouveau Carlyle mais aussi Dickens et Tennyson. Passage en France où il rencontre Tocqueville. En juin, retour en Angleterre où il dîne avec Chopin.


1848. Parution de Civil Disobedience (La Désobéissance civile) de Thoreau.


1850. Publication de Representative Men (Les Représentants de l'humanité). Longue tournée de conférences dans l'Ouest. Hawthorne publie The Scarlett Letter.



1851. Parution de Moby-Dick de Melville.


1854. Publication de Walden de Thoreau.


1855. Conférences contre l'esclavage. Lettre d'éloges à Whitman pour la première édition de Leaves of Grass (Feuilles d'herbe).



1856. English Traits, un portrait de l'Angleterre.


1860. La conduite de la vie, qui laisse apparaître un scepticisme grandissant. Rencontre avec Whitman qu'il tente de persuader d'adoucir l'aspect sexuel des Feuilles d'Herbe.



1862. Éloge funèbre de Thoreau.


1867. Publication de May Day and other poems (deuxième volume de poèmes).


1870. Société et Solitude. Voyage en Californie.


1872. Suite à l'incendie de sa maison, voyage en Angleterre, en France, en Italie et en Égypte avec sa fille Ellen. Dernière rencontre avec Carlyle.


1875. Ses facultés s'affaiblissent. Publie Letters and Social Aims avec l'aide d'Ellen et de son ami James Elliot Cabot, qui l'aideront également dans la publication des Selected Poems en 1876, année où il clôt son journal.


1882. Meurt à Concord le 27 avril d'une pneumonie, après un long déclin.
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Platon, ou le Philosophe («Plato, or the Philosopher»)

constitue le premier essai de l'ouvrage Representative Men (1850),

qui en compte six autres (« Swedenborg, or the Mystic », « Montaigne,



or the Skeptic », « Napoleon, or the Man of the World » et « Goethe, or the Writer») ;



De l'utilité des grands hommes (« Uses of Great Men ») en est l'introduction.





De l'utilité des grands hommes

Il est naturel de croire aux grands hommes. Si les compagnons de notre enfance devenaient un jour des héros, et leur condition royale, nous n'en serions pas surpris. Toute la mythologie débute avec des demi-dieux, et la circonstance est élevée et poétique ; autrement dit leur génie est souverain. Dans les légendes de Gautama, les premiers hommes mangent la terre, et la trouvent délicieusement douce.




La nature semble exister pour ceux qui excellent. Le monde repose sur la véracité des hommes bons : ils font de la terre une terre saine. Ceux qui les entourent vivent une vie heureuse et nourrissante. La vie n'est douce et tolérable que si nous avons foi en une telle société, et, dans la réalité ou dans l'idéal, si nous parvenons à vivre avec des êtres supérieurs. Nous appelons nos enfants et nos terres de leurs noms. Leurs noms sont façonnés dans les verbes de la langue, leurs œuvres et leurs effigies sont dans nos mains, et chaque circonstance de la journée rappelle une de leurs anecdotes.


Trouver le grand homme est le rêve de la jeunesse, et la plus sérieuse occupation de l'âge d'homme. Nous voyageons dans des contrées étrangères en quête de ses œuvres, et si possible pour l'apercevoir. Mais la fortune nous détourne de notre route. Vous dites : les Anglais ont le sens pratique ; les Allemands sont accueillants ; à Valence, le climat est délicieux ; et dans les collines du Sacramento, il y a de l'or à la pelle. Certes, mais je ne voyage pas pour rencontrer des gens à l'aise, riches et hospitaliers, pour un ciel sans nuage, ou pour des lingots qui coûtent si cher. Cependant, s'il y avait un aimant qui désignât les pays et les maisons où sont les personnes intrinsèquement riches et puissantes, je vendrais tout, et l'achèterais, et me mettrais en route sur-le-champ.

L'espèce humaine profite comme nous de leur crédit. Savoir qu'en ville il y a un homme qui a inventé le chemin de fer augmente le crédit de tous les citoyens. Mais d'énormes populations, si elles sont de mendiants, soulèvent le dégoût, comme un fromage qui coule, comme un monceau de fourmis, ou de puces ; plus il y en a, pire c'est.
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